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Je continue à tenter ma chance pour le prix Nobel en faisant
mon  Annie  Ernaux,  bref  en  racontant  mes  courses  au
supermarché.

Dernière nouvelle en date, à cause de l’inflation, il n’y a
plus de fruits et légumes bio au supermarché où je vais.

Ou quasiment plus.

Il y a encore un mois, un rayon spécial bio existait avec
que des produits issus de “l’agriculture biologique”.

Désormais, il en reste tellement peu qu’ils ont été mélangés
aux autres légumes et fruits, exposés aux pesticides entre
autres.

Il n’y a que les fruits et légumes que j’achète bio.

J’avais de l’eczéma, en passant au bio, cela s’est arrêté.

J’avais des pellicules dans les cheveux, en passant au bio,
cela s’est arrêté.

Bio plutôt que Monsanto, cela a bien fonctionné pour moi. Le
reste, dont la viande, je ne consomme pas bio (sauf les
oeufs qui ne coûtent pas bien cher).

C’est que le prix du bio est sensiblement plus élevé.

Et je ne comprends pas pourquoi il l’est d’ailleurs, car la
filière  bio  bénéficie  de  plein  d’avantages  en  France,
notamment  des  avantages  fiscaux  (par  exemple  un  crédit
d’impôt  pour  les  GAEC  :
https://bofip.impots.gouv.fr/bofip/1585-PGP.html/identifiant
%3DBOI-BA-RICI-20-40-20220309).

Avec ces aides d’Etat pour le bio, finalement, même ceux qui
n’en consomment pas paient pour le bio.

Visiblement, les prix sont devenus trop élevés pour que les
consommateurs de mon département où le salaire médian est

https://bofip.impots.gouv.fr/bofip/1585-PGP.html/identifiant%3DBOI-BA-RICI-20-40-20220309).
https://bofip.impots.gouv.fr/bofip/1585-PGP.html/identifiant%3DBOI-BA-RICI-20-40-20220309).


nettement  inférieur  à  la  moyenne  nationale  puissent  en
consommer autant qu’avant.

Ils se sont donc rabattus sur les autres produits, non bio,
moins chers pour compenser l’inflation.

Ou  bien,  particularité  locale,  ils  ont  développé  leur
potager et la vente entre particuliers. Les terrains n’y
coûtent pas cher et beaucoup de gens ont un potager.

Le supermarché, visiblement, a préféré retirer le produit
plutôt  que  de  diminuer  sa  marge.  Les  producteurs,
visiblement, n’ont pas voulu baisser leurs prix malgré les
aides d’Etat. Il y a dû avoir un bras de fer dont le
consommateur ressort perdant.

Même les bananes bio ont doublé de prix. Comme si l’énergie
coûtait si cher que ça en Outre-mer, dans les pays tropicaux
où il n’y a quasiment pas besoin de se chauffer…

D’ailleurs,  ils  ont  bénéficié  d’un  coup  de  pouce
supplémentaire  (comme  à  l’accoutumée…)

https://www.lesechos.fr/pme-regions/outre-mer/electricite-un
-coup-de-pouce-supplementaire-pour-les-entreprises-doutre-
mer-1909263

Ne  serait-ce  qu’avec  le  prix  de  la  banane  qui  a  été
multiplié par deux, alors qu’il n’y a pas besoin d’énergie
pour se chauffer dans les pays où poussent les bananes, ça
sent l’entourloupe cette histoire d’inflation incontrôlable
!

Les prix des billets d’avion vers ces pays n’ont d’ailleurs
pas été doublés par deux ! Alors pourquoi la banane bio a-t-
elle doublé de prix ??

Bon, en ce qui me concerne, l’eczéma, les pellicules etc.
sont revenus illico presto. Mon corps assimile mal son petit
bouillon quotidien de pesticides…
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Reste à trouver un papi ou une mamie petit cultivateur qui
pourrait me vendre une partie de sa production.

Merci Macron, merci l’OTAN, merci la guerre en Ukraine…


